
 

Retrouvailles des anciens de Gurcy-Le-Châtel
Le 27 mars dernier 450 participants se sont retrouvés à l’école de métier de
Gurcy-Le-Châtel (située aux confins de la Région Parisienne et de la 
Champagne) pour un ultime rendez-vous avant la fermeture du site prévu 
au mois de juin prochain.
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un voyage dans le temps et au cœur de la 
fraternité - P. Floquet

Ils étaient plus de mille anciens élèves, dirigeants, enseignants ou 
personnels à avoir répondu à l’invitation lancée par L’Amicale EDF –
 Gaz de France à cette manifestation autour de cette école des métiers. 
Pour des mesures de sécurité tous ne purent pas participer.  
 
Au centre des activités proposées, une exposition complétée de 
projection et d’une conférence, proposait une rétrospective des 
activités de l’institution qui forma, depuis son ouverture en juin 1941, 
à leur métier environ 7500 électriciens de réseau ou d’usine.  
 
Tout au long de cette journée, riche en souvenirs, l’esprit fraternel qui 
a toujours présidé dans cette institution était présent. Mais à ces notes 
de joie, une pointe d’amertume se faisait entendre, chacun pensait au 
personnel actuel de Gurcy-Le-Châtel dont l’avenir reste incertain. 
La CGT relayait cette crainte, ses délégués étaient présents pour 
souligner cet aspect qui rend encore plus douloureux la fermeture 
annoncée de l’école. 
 
En attendant que tout le monde parvienne au rendez-vous fixé, la 
journée débuta par  deux tours de stade rappelant à chacun 
l’importance de la condition physique de cette formation. Un ancien 
enseignant de sport accompagnant comme autrefois avec ses « élèves 
». Ceux qui ne pouvaient plus courir marchaient sur la piste d’un pas 
fier. 
 
Parmi les arrivants les plus attendus notons une quinzaine d’anciens 
rugbymen de l’équipe de France dont deux capitaines ayant été élèves 
à Gurcy mai aussi Jacques Monnet aujourd’hui cinéaste ou encore 
Jean-Louis Legrand ancien capitaine de l’équipe nationale de hand-ball. 
 
Un déjeuner était offert aux visiteurs qui bien souvent se retrouvaient 
après plusieurs décennies. Ensuite ce fut la levée des couleurs de 
l’école au son de l’hymne de Gurcy repris par beaucoup. Très 
symboliquement le drapeau était hissé par un des rares membres de la 
deuxième promotion. Ce fut un moment de très vive émotion pour 
chacun. 
 
La cérémonie achevée un autre « rite » de la maison pouvait 
commencer : « Le cimetière Maxwell » lieu symbolique où les élèves 
des 87 promotions avaient l’habitude d’enterrer leur « promotion » 
accompagnant ce qui tenait lieu de cercueil par un chant funèbre. Ce 
fut l’occasion pour Jean-Claude Rouvière, organisateur et ancien 
pensionnaire de prononcer un poignant discours où il reconnaissait que 
le centre avait « donné à des milliers d’adolescents des repères et une 
formation humaine». Une séance de photographies de groupe eu lieu 
ensuite aux marches du « château » autrefois principal lieu de vie, 
aujourd’hui à l’abandon.  
 
L’heure avancée sonnait et avec elle celle de l’apéritif qui permit de 
compléter les retrouvailles au travers la visite de l’exposition, 
retrouvailles que le déjeuner paracheva. En début d’après-midi une 
conférence était donnée rappelant ce que fut Gurcy.  
 
En début de soirée un nouvelle collation était offerte à chacun avant un 
somptueux repas parachevant cette journée mémorable où chacun 
repartait chez soi content avec un léger vague à l’âme après ce voyage 
dans le temps et au cœur de la fraternité.. 

 
Pierre Clavilier 
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